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Vallée de « pleine nature » : 

“Faut-il mieux valoriser les paysages naturels?” 
 

Compte rendu de l’atelier diagnostic citoyen  

Samedi 20 mars 2021 de 10h à 12h à Auzat 

 

Présentation de l’atelier 

Nombre de participants : 19 

Animatrices : Lisa Bergeron (Le Temps d’Agir) et Oriane Carballido (Paysagiste) 

[bureaux d’études missionnés pour la réalisation du plan paysage] 

Intervenantes : Valérie Cros (Asphodèle Environnement, écologue) / Oriane 

Carballido (Paysagiste) 

Lien vers la présentation 

Après une présentation par les intervenantes des paysages naturels de la vallée du 

Haut Vicdessos et la biodiversité qui les composent, les participants, regroupés par 

table de 4 personnes, ont échangé autour de photos et d’un questionnaire collectif 

pour faire un état des lieux des activités de « pleine nature » pratiquées dans la vallée 

(types, lieux, équipements…) en indiquant les atouts et faiblesses de ces activités vis-

à-vis des paysages et de la biodiversité de la vallée. Puis chaque table a présenté ses 

conclusions et un débat s’est installé de manière à dégager les enjeux pour le paysage 

sur cette thématique. 

 

Résumé des échanges lors de l’atelier 

Sur une lecture de paysage à travers des photographies, les participants repèrent que 

les ouvrages techniques d’EDF pourraient être mieux intégrés. Par exemple, avec 

https://paysages-hautvicdessos.fr/wp-content/uploads/2021/04/PPHV-Atelier-PN-20-Mars-2021.pdf
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de la pierre naturelle, en recouvrant les conduites forcées, 

mais aussi en enterrant les lignes électriques qui traversent le 

territoire… Le stationnement est repéré comme devant être 

mieux géré globalement : en bord de rivière, parkings 

existants saturés…. On s’accorde sur l’idée que d’une manière 

générale, les abords de ruisseaux devraient rester 

naturels.  

La sortie sud d’Auzat mériterait d’être mieux intégrée aux 

typicités locales. 

 

Les participants pratiquent et recensent un certain nombre d’activités sur le territoire : 

randonnée, escalade, ski alpin, ski de randonnée, ski de fond, spéléologie, accrobranche, via 

ferrata, canyoning, raquette, chasse, pêche, pétanque, parapente, bûcheronnage, courses, 

trail, running, recherche de chemins anciens, recherche scientifique …. 

 

Les parkings, aires d’accueils actuels sont appréciés et 

doivent continuer à ne pas dénaturer les sites. Certains ne 

sont pas suffisants lors de l’afflux touristique 

(Montcalm/L’Artigue – Massada- Marc, notamment). L’idée est 

émise de la mise en place d’une navette au Pla de l’Isard pour 

désengorger les parkings plus 

hauts. La gestion des déchets 

et les équipements sanitaires 

sont aussi parfois problématiques sur certains 

sites (Soulcem, Bouychet, par exemple). Des 

problèmes d’assainissements sont repérés à 

Bouychet et sur certains hameaux de Siguer qui se 

répercutent sur le ruisseau. 

 

Certaines activités sont pointées du doigt comme pouvant créer des conflits d’usages. 

Par exemple le canyoning (par rapport à la biodiversité, augmentation des 

accidents…), les sports motorisés qui fragiliseraient les chemins et créeraient des 

nuisances sonores, le camping sauvage, les mauvaises conditions de réalisations 

des activités qui ne respectent pas les normes, le ruisseling (remontée du ruisseau 

à pied), cueillette excessive (fleurs), la baignade dans le Vicdessos en été … autant 

de pratiques qui pourraient dégrader les milieux. 

 

Dans l’ensemble, le manque de signalétique pour indiquer les multiples activités est 

souligné (notamment, les sites d’escalades…), mais aussi pour sensibiliser à la 

biodiversité de la vallée. La géologie n’est pas mise en avant, alors que 

- « En général on 

s’y arrête pas… » 

(à proximité des 

ouvrages 

techniques) 

« Les 

enrochements 

sont grossiers » 

- « On pourrait 

valoriser des 

points de vue  

depuis les 

espaces de 

stationnement le 

long des routes » 

- « La navette 

pourrait faire 

partie d’un circuit-

visite sur la 

biodiversité » 



 

certains sites seraient très intéressants … Certaines informations sur la faune et la 

flore, l’agropastoralisme, les informations scientifiques et techniques (de l’OHM, 

du PNR…) pourraient être davantage communiquées. Et la maison des patrimoines 

pourrait être davantage utilisée et mise en avant comme lieu de pédagogie et de 

diffusion de ces informations. 

Plusieurs activités pourraient être aussi valorisées : 

- Des sentiers familles et d’autres sentiers de randonnées  
- La géologie qui est riche dans la vallée (Il existe des randonnées avec un 

géologue au départ de Suc) 
- L’astronomie (valorisation du ciel étoilé avec peu d’éclairage) 
- Le farniente (qui est différent selon la saison et selon si on est touriste ou 

habitant). 
 

La Station sport Nature du Montcalm est un « concept ».Depuis 6 ans les communes 

n’y participent pratiquement plus, mais le logo existe et est visible depuis Tarascon. 

Les activités qui sont présentent sur la vallée ne sont pas assez valorisées. 

 

La question se pose à savoir s’il faut faire des paysages 

des sanctuaires ou développer l’activité touristique ?    

Cf. Cartographie des activités à valoriser ou à protéger. 

On prend pour exemple la tourbière de Bernadouze où jusqu’à 

présent il y a très peu informations pour l’indiquer au public ce qui 

permet d’assurer sa préservation, mais est toutefois dommage… aussi. .  

La question du passé industriel se pose encore à l’heure actuelle. Est-ce qu’il faut 

faire le deuil ou le mettre en valeur ? Une valorisation est déjà existante par exemple 

avec les sentiers de l’Alu. A Soulcem, EDF a fait des efforts d’intégration, à Izourt, il y 

a eu des restaurations. Par contre, à Gnioure, des bâtiments historiques ont été 

démolis  pour construire de nouveaux bâtiments sans tenir compte du « devoir de 

mémoire ».  

Il semble nécessaire de réfléchir à la valorisation de l’histoire et de certains sites 

sans pour autant vivre dans la nostalgie du passé.  

 

On fait remarquer qu’il y a différents types de tourisme, le 

tourisme sportif (rando, trail…), le tourisme familial et la 

détente pour les habitants, les aménagements doivent être 

pensés en conséquence. 

Cartographie des activités à valoriser ou à protéger. 

(Sites recensés par les participants) 

- « le tourisme 

nature est 

l’activité qui fait 

vivre la vallée » 

- « A Soulcem 

c’est plus 

familial.» 



 

 

 


